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ds Po Deftruéteur,la pefke&laruine decoute laFrance:

Etchacufi dé
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my ONSEIGNEVR,. Les faueurs,&les infignesbien-,
5faitspir lcfquels vous vous eftesacqhis lestœursiles ee ions & les.

S. yœuxdetous/ceux dénoftreOrdre en qu lque endroit qu’ils foient.

dans toutes les parties dumonde, obligent à prefent,parvnmalheur.
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     inopiné;OLNeuedémettrela main ° la plus us

‘pourvonsparder dur du papigr »ne AJ FAN PES PREnie derlpétre der
' commeil bleusebiime,lès au’Aube’ LS Ninon |

l'accez libre auprésde voftreperfonne. Ex ieprenscette liberté d'autant, plus hardis,

ment,quec eft enynfujet oùil_ ÿ va dé Pidtereft.devoir glofte, &xdebette grande.

eftime que vous vouseftes acquife par voftre.foros rarable,pour laconfere..

uatiôde laquelle nous voudrionsCRE tou CG +d'débibn,de credit, & de pou.

uoir dans toute noftreCongregation.Car,Monfeigneur,perfonne n'ignore quevous

eftesde tropilluftrenaiffance,trop bon François,trop feruiteur du.Roy, trop vigou
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reufe branchedelaTige.deBourbon prop fase dans voftre condpite, ft trap senereux
: RSR at)DETTESd'aBérd ue VOUSVon engagiezbats OU peut de HU Rs doutet te PaFsannce, mais toutel'Europe

e FE EN , fauoriferde:voftreprotection,con-

ere lebien du Roy&ade l’Eftat,vné perfonnequetout lemonde fait eftrele Perturba-

arcdarRueQELE TEr $, da Eliepiintémagie …
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  pour vous charmer lesoreilles&filles les yeux, afin devousempefcher de voir l’ex-

céz de fes voleries, RARESin fhiféretpublhique ;qui font montées

iufquesau Ciel,& ont attiréla mifericordedeDieu fur eux,&.prouoqué fa luftice à,

en faire la punition fur l’Autheyr detant.ie maux Ceftdans cettedeplorable con-

ionéture que nousforninesgggnt1a(3 PAS OT un À ;
èctant de Contk ation" d’opiniaftreté,eft-notoire-.    
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“oùbon Jay femblera, dans la creance.qu'ila. .
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douterqueDieuvoyantilaméfuredefes c es à ion comble, pwayopermisqu'ill'aye _.

afind'en fairewaexemple depunition pourles feclesfaturs,à tousceux qu’vn orgueil
… furieuxcorumele ftenpourfoitfolliciteràdes deffeinsfieftranges &finutils.

_-Si vousn’elliezpastout clair+voyantcomme vousefles;ou-fi vous auiezmoins
d'experiencede fa conduite.& defesaétions que vous n’auez pas,ievous diroïs vne”

… pariedecequ'ileft,&cequ'ilæetté:8cilfevoitaiféd'en tirer la confequence certai<"
_ne&demonitratiuedece qu’on fe:dofit promettred’vne perfonnedefanaifance &de
fontemperament.Sonoriginen'eftpasdeces Illuftres& deces Conquerans qui ont:
eftéaucrefois laterreur:detoutlemonde;cependantque lesAigles Romains comman-
doient ätoutFVniuers:Sanobleffen'eftpasdeplus vieille datteque les honnéursqu'ils 4

atéceusen-Frarice ;fansles anoirmerirez: Etquoyqu'ilprenne leshaches'auec'le
faifceaude-vergespourfesarmesikneRe Aent quecefoïent celles quifer-
uoientdemarque d'auchoritéauxanciens Senateurs de-cettefloriffante Republique, …
mais bien Leshaches dontfon ayeul fendoix du bois,& les houffines dont fonrpere
foüetroitlescheuaux, Caronfcaitquefon ayeulefoitvnpauure Chappellier,Si:
ciliendenation;quicutlafortune f peufauorable;qu’ilfutcontraintde faire banque-

_ routeiêcdequitter fonpays.:Sonperc eftantieune& danscêtteindigence commen. .
çgafesferuicesàRomeidariswne Efcurie àpenfér descheuauxÿé peuapress'anancäht, PRE
deuintPouruoyeur&Maïfkee d'Hôfteldela maifond’vne perfonrie decondition: où :
faifäntvaloir avec induftrie Lespetitsprofits; qu'onappelle en France les toursduba-
ftonsileutenfindequoypayesenpartiel'OfficedeMaîtredesPoftes de Rome àNas
ple,{xforrune cftanr encorefi foible,que-de déaxenfansqu'ilanoic ,ilfutcontrdint
d'énfairewn facôbih,afin defonlagerfafamiMep. 0° #14 US nur
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Cependantcet autrefils;qu'on appelloit Tales ; eftantencoricune feioit délice.
quaisoùd'eftaficrspour rie dirépas daisles plus honteufes& fales:yoluptezque Lex:
Demonait pû inuenter-pourperdreles hommes, patlacorruption &concupifcence
delachair. ToutRomefgait ce qu'ileftoit & le rangqu'iltenoit pout lors dansles :
maïfonsdesCardinauxSachetti&Anéohio:. Chacun[çait aufquefonefpritformés:
fousl'Are:deMercure,&néauarcin: 8 lafourberie; nes’en; loyoïtqu'àl'eftude e
defon inclinationQu'ilfeityoyageà Venize-& àNapléspourapprerdre lespiperies.…
qu'on pratique dans lesieuxdehazard, donitil deuintmaïftre.fr parfaitenpeu de

— Francefonit avéréSphufieurs:ont fairetperiente,xleurtres-grandpreiuce & de
touteleur femilléf: Maispourpañférfousfiléhéetoutes écxchofes;quiferdience la mas.

remps,qu'on:Iuydennoitparexcellence lénom depipeur: Drquoÿ tonteB'Courde AU

qu'il'eft en‘France, cequ'ileftoitau cemps qu'ilycfPvenu;,ce qu’il yeR,/8& qu'ilya …
faitiufquesà prefent. Lorsdé fon arriuée)de u

dercid'ÿn gros volume ,lfufitideconfidererceïqui S’eft pañléen fa perfonine depuis ‘4

pétitpoftillon qu'il'eftoit , pour steftre
fignalé parvne fourbe ;qùi noïrciffoie& laconfeience&l'honneur duPape &qui.
fat comme l'allamette desflames, quipar guerre étuoren
plusretournerRome;ilferecueillypartCardinalde Richelieu ; quiletréuuant.-
Pyrelprit allésconfürmedufen,&prépre auxintriguesdoncilanoitbefoinpourla -

_ conduitedesdefiasdefquéls lavanitéRryanditremplylecerneau,lémploÿamapres -
detuÿluy donna:ne désiMionspourtromper Jesvns& lesautres, principas.
JemenilePrince de Monäco;Ecoute lesdefpenfesde fesvoyages,luyRifoit donner
tou:lesans}vne peñfionnotableparleRôy, fansparlerdecequ'ilauoit fousmains
enqualitéd'efpion. Mais parceque tout cela n’eftoit pas fuffifant pour fes defleins,….

… Squeftantfortädreit il féauoiebien par oil Glloits'infinvsrdansl'afedioncé. “4
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FDLi
PARU ;
Res ! Grands, connoïllant l'humèucdu-CardinaldeRicheliou d'vnt fuperbefañsparcille,

| _: quicommevn Dieune vouloir,pas eftreabordé nyadorélesmains vuides,ilemes
RER à pleyoit toutcequ'ilauoit. depeufionenachaptdeprefensiqu'illuy faifoit, afin defe:}
_ conferuer dans fesbonnesgraces;Sibienqu'ileftoitcontraintdepouruoir d'ailleursæ:

_+ vne partiedefa defpenfe.& de fon entretien. Et pour cerefe&,fuiuantlaprofeffionde
: fonayeul;ilfaifoittrafic par l'entremife d’vn fien domeftique de liures qu'ilfaifoitve.
+ nirde Rome,detables d'Ébene&de bois de la Chinc;de tablectes,de cabinets d'Alle-s Ë
 magne, de.Gueridons à teftede more,& autrescuriofitez,quife vendoïentpublique

: mentdansvne Sale del’Hofteld'Eftrée, enla ruëdesbonsEnfans,qu'ilauoitlotiée..
:pource fuiet : Et de l'argent qu'ilen tiroir acheptoit des montres& quelquespierre-
: ries qu’ilenuoyoit à Rome,afin.que de-tous coftez il tiraft ce qui cftoit necellaite:à -
: fa fubfiftance. Ercet efpric mercenaire& de traficluy efttellement naturel, qu'àpre-:

… Ffentqu'il eft Cardinal,gorgé debiens, &-fufoqué:prefquesdetoutes:les richefles.de
2PEftat, il ne fçauroitferetenir-d’en vfer.:Gar l'on{çaicqu'il-fournit dlæimaifondu:
2Roy & de la Reine, toute forted'eftofes ,de tapifleriessde vaiffelle,de pierreries;par :
T'entremife de l’vn de fes peries emiffaires,lAbbéMondain,quideLaquais Picdmon-:

_: toiseftdeuenu Prelatde trenre mil liuresderente.;&parcetauare;, mais infame com- |
-merce,ofte la vieàcinquante familles de Parisqui legagnoïent legitimement-fur les

{  -chofesqu'elles fournifloient à la Cour,chacunefelon {a condition. Dieu! quiauroit-
-Creuen cctemps[à qu'ilfuft iamais paruenuen l'eftar auquelnousle Yoÿons;augrand,
_ malheur'de toute la France? Qui feRes perfuadé;mais qui lé croiraiamaisdans:les,
“fiecles futurslelifant dans l'Hiftoire, qu’en moins de-fx ou fept années ; il fe foitefle-

\ | ruéfurle faifte de l'auétorité, desricheiles,delagrandeum& duluxe,audelàdeceques
- nonlesHiftoires, maislesRomans& les fables nous racontent de. plusinconceuable,

| :danslantiquité? Quicroira iamais, qu'un petiteftranger;fortydeladerniere lie du.
peuple,fubietnédu Royd'Efpagnc;foitmonté dansäx ans iufquesfurlesefpaulesdu

É =Roy de:France?ait fait laloy à tous les Princes,emprifonnéles vns,chaffé lesautres,-
_gourmandé les CoursSouueraines , banny les plas zelez awbien del'Eftac; baftydans

: {Paris vnPalaisqui fait honte à celuy du Roy, & oùle luxe eft-au plus hautpointiu£-
e- : ques fur les mangeoiresdescheuaux;enuoyé en Italie&autres partsdu monde fa plus

grande particdesfinancesde l'Eftat,acheptéà Romevn fuperbe Palais;où ila faitcon-
. duire plus de trois cent ballotsde meubles des plus precieüx de route l'Europe fait

_. «des profufions & des-defpenfes incomparables pour'l'entretiende fa vanité &: de
fon luxe,& tout celaauprixdufangdes pauuresFrançois;Et que cette nationgene-

…reufequi autrefoisanoitdcla peine àfupporterle ioug de fesPrinces legitimes, fefoit
|commevn mouton;laïfé non pastondré,mais efcorcher,fans ofet ingfinefe plaindrea

-QuefesPrincesl'ont fceu, l'ont tolleré &approuué’:Età prefentque l'ons'efforce-à
-Fecoüerleioug dece Tyran,vous;Monfeigneur,luy vouliéz feruir d'appuy.& defouf-
 tien,pour le maintenirdans fesvoleries;auec la perte,peut-eftre du- Roy, d’vniillion

_l'ames innocentes,& le peril&laruine de toutelaFrance? Car, Monfcigneur, yia-t'il

 

 
 

—_jienentouttela quevousnefçachiez &c que vous nevoyez? … |

F | … élaiffeà part fonimpietéen la Religion que nous proféffons dontil proftituë l'ih-
| dielistile fa vie,& enprophane lacandeur&laMajefté parles fourbes,&

| ‘es malicesde fa conduite. Famais hommenefutplusattaché que :lüy ‘auxobjets. des

 

# Lens,ny plus enfeuely dans les plaifirs &danslavolupté. N’a-il pasemployélafainçan-
tifedes Moines d'Italie trois années entieres Acompoferdes. pomadespoutblanchir

\ : esmains?N'a-il pasinuentévne nouuelle forte de breuuage pour la ftisfaétionide la
.… angue,dont le prix excedeonepa ée? N'a REdonné {onnom au'pain, auxpa:

fiscdcaux ragonfis les amorcesde la gonrmiandife? Quins Lgiesas onDes A ls È?
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nce les Comedienschanteurs, qu'ila faicvenird'Italie, patmy lefquelseftoitvne 77

infamequ'il auoit defbauchée à Rome, & parl'enrremile de laquelle, il s'eftoitinfi- :

_  muédanslesbonnes grâces du Cardinal Antonio? Tour cela durant la guerre, dansle
 æemps qu'on mettoit le peupleà la preffe pour contribuer à la fubfiftancedes armées, &.

Je fang des pauureseftoicemployé à fairerireleC rdinal Mazarin, àlafatisfaétion de

_ fesconuoitiles, & à prouoquer lire de Dieu contrenous: faifant connoitredtoutle

monde qu'il n’a pointd’autte Religionque celle de Machiauel ; que portant la pour- |

_ pre del'Eglife Romaine; ce n’eft que pour monftrer les fanglantes faignées qu'illuya :À

 fairfouffriren Allemagne: Etque fous l'ombre de fesenfcignes il eftlspluscruelen- |

|: ‘nemyqu'elkfe Bed En effect, quelle vengeance a-il faicrirerdes Sacrileges

) commis contre le Corps de lefus Chrift dans le plus Augufte de nos MoyfterestAu- |

 contrairen’a-il pas tiréles Autheursdes mains de la Tuftice pour en empefcherla per LE

_ tion? N'a-il pastoleré, voire approuué la violence & la fracture des-lieux confacrez

.  pourlaretraitte des Vierges,& celaau milieu de Paris ? Quiconque lira à Faduenir le

M)  Traittéfairen faueur:des Suedois & des Proreftans d'Allemagne, fous l'appuyde la i

Re France, au preiudice de l'Eglife , ne fepourta iamais perfuader qu’il foit d'autre confeil,

‘D: & d’aurre efprir,que de celuy d'vnTurc ou d'vn Sarrazin defeuifé fousle manteau d'vn: |

Cardinal. Aufli quelles perfonnesvoit-on aupres de luy pour fes plus confidens& f-

/

  

 h \  delles Con£illers, quedes impies,deslibertins& des Athées? Qui ne les connoïft, |

D dyie, pourdesgensde fac & de corde,pour des monftres d'hommes, plus nourrisau | Bi

| _ fang que les Canibales, & dont les confcils, apres eftre gorgez devin, netendent |

| qu'aux meurtres& aux aflaflins. Et neantmoins pour feindre d'eftre fort Religieux, il }

© mousa fait venir d’Iralie les Theatins,quicesiours derniers attiroient tout le monde ns

par la curiofiré de leurs marionnemes, cependanrqu'ilminutoit le carnage& lefacde 4

Par >aifoir träfporter toutes les nuirsvnepartie desvoleries del'Eflarquiefloient dans 4
famarfon , & s'eftudioir deconduireàchef, comme ila fair , l'attencat le plushardy& EE

 infolenr quifefoit iamais veu danstoutes nos Hiftoires. Que s'il falloir parler de fon

orgueil il n'en faut point demander d'autresnouueiles quà vous mefmes. N'a.il pas

sie eu la temeritéde vous vouloir precederf Et dans cérte prefomptionarrogante, quelle
peinene vousa-il pointdonnée?& quelles,parties ve vous a 1} pointdrefléesfousla :

tyrannie duCardinaldeRichelieu?Qui Paportéà retenir dans vne captiuitéripoureu- ‘|

: fe Monfeigneurle Duc de Beaufort, l'vn.des Mars de noftre Siecle, & le Cori bhée 748

| dés’ Vaillans,fi vous n’eftiez pas ; finon l'ambition d'auoir des gardescomme {on 4

1 predecefleur? trouuanr par ce moyen l’artifice de fe faire logerdansle Palaisdu Roy, :
afin d’auoirles mefmes Gardes que fonSouuerain, pour ne rien dire du lieu &dela

À

difpofriondefon appartement. : 4: jee | PRES à
î 1}/De quelcrime eftoircoupableleMarefchal dela Morte, finon d'eftre trop gene-

À _reux& tropincorruptible,pour foufftir, autre fa prifon, les fourbes,les malices&

- lesfauffetezdes refmoinsqu'en luyafufeitez ,afinde luyrauir l'honneurauec la vie? |

N'eftce pasle Cardinal’, pour dennercouuercure àfes voleries propres,en l’accufant

 
de pecular, & d'auoirdérobéàlaMiliceçe queluy- mefme auoitvolé à l'Eftat, &en-

wôyéenLralie & ailleurs?8 pourluy rauir.auecautant d’infamie que d'iniuftice,les

tatificationsglorieufesdontle defunét Royauoit reconnu fa valeur & (es fueurse

| uel pretexte a: vil pris pourfaire mourir par poifon lePrefidentBarillon dans ve 0

jp exil hors delaFrance? Vouslefçauez&l’auez püapprendre defeuMonfeigneurle. … || À

Prince : Aucun; finon qu'il eftoit trop bonFrançois, & que parvn efpricexireme || À

ntiudicieux,cefçauant &cfageSenateur, preuoyant les chofes de loin, il nepou-

 woitifupporter cér orgucilleux Sicilien &. Mazarin, qu'il voyoits’éleuer auectrop ||.

… S'ardeurerfebaftiovnThrofe delarninedefesComparriones. Cequilacxerés
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LE … perfonne, lors que l'occafions’enferoirprefentée,&que voftre cfpéeluy auroir efté+ à

Ms| renaroïitdes vns, qidoute qu'ileuft manqué d'enfaire aueant àl'endroitdewoitie g;

1 |  moinsneceflairequ'ellen’a pasefté jufqu'à maintenant. Auflicombiendefoisvous

 

Der'ilexpoféàdeffeindevous perdre? Combien de fois vous a t'il engagédans les.

| . combatsen Flandres &en Catalogne, auec des forces extremementinegales äcelles
! des Ennemis, d’où vous n’eftes forty viétorieux que par vne efpece de miracle; Dieu

_fauorifant vosintentions pourle bien de la France contrecellesdecétorgucilleux,qui Li
_euft voulavous auoir perdu auec la perte de dix Batailles &de trente Villes jafinde

 s’ofterle feulobftacle qu'il voyoiten voftreperfonne, pour wenir aubutdefes pernis |

_ cieux deffeins? | be Re de el Pia

N'eft ce pas dansce melineefprit qu'ilatant faitdepenferd'argent & perdre d'bore- À
|- mes dansles guerres d’Icalie? Quel defféina t'ileu pour Orbitello , Portolongone,& De

 

| lion de Naples, & d’yengager Monfieur deGuife ;finon celuy d'yeftablis quelqu'vn

L des fiens pour y régner, apres que ce Princey auroicemployé-auecfestrauaux,fon

fa vie, pourrirer ces peuples de la domination deleur Souuerainle-

 

|
| | 4 ; . , . SJ « >

| affézde Finances pourlarendre la plusriched'lralie Quel motif l'a portéa la rebel.
|

|
|
|  fang, &peut-eftre

LR Etafin que vous n'eftimiez pas que f'entretropauant dansfesintentions;queie

+‘. fafleleProphete, ouentreprennefur l'office de Dieu, à quifeulilappartient de pene- #

_-trer lecœur deshommes:iugez, s'ilvousplaift, de fs deffeinspour Naples, parce

 qu'ilapratiquéen Caralogne. Icrougis dehontequandi'y pente, la mainmetrem- |

1  blequandiel'efcris ; & ievoudrois pour l'honneur delaFrance & de fes Princes le

|  pouuoireffacer auec monfangde lamemoire deshommes,&des Hiftoireseftrange-

L ‘res ,auecla mefmefacilité que ie ferois auec delPancrefur ce papier. Car qui le croi.

|raiamais? quinel'eftimeraaude là desRomans& des Fables: Que la France,cette

I Nation belliqueufe,ces Peuples nais pourcommander & non pourobeïr, au meilme

ph temps qu'ils pañloient (ur le ventre àleursennemis,&.portaient laterreur &c l'effioy

par la generofté de leurs armes dans rous les Royatimes voifins: Queces François,

_ dyie,& danscetteglorieufe conionäuré; fe foyent rrouucz tellement dépourueus

_nonfeulementde Princes, mais defimples Soldats ou‘hommes deconduite, qu'ils

ayent éfté neceffitez d'aller en Italiechercher vnMoine,Mendiant, Jacobin de po-

… feffion, luy faire quitter fonfroc & {a beface pouren faire vn Viceroyen Catalogne?

 Quilecroira d'icy äcentans, quand mefme vous feriez encore visant pourl'affeurer

_ enfoyde Prince? C'eftvne tache fur le front dela France, qu’elle n’effaceraiamais.que

 parlimpoffbilitéque les generations furures auront d'y adioufterfoy,commeavne vez

… ritéplus fabuleufe qu'aparente Dés là ilne faucpluss’eftôner s'iltranche dufouuerain.

 S’ilneparleque de fon miniftere. S'il s'éftioüéde Monfcigneur Le DucdeLongue-

_uilledurantfanegociation de Munfter,par les intrigues fecretres defon fidele Seruicut

SiMonfeigneur le Duc d'Orleans n'a pas l'authorité de donner paffeportä vn Valée
| depiedpour venirà Paris, & qu'il faille Yauoir fignéde Mazarin. Si dansleplus

grand brait de cesronnerres qu’il aëxcitezpour ruinerd'Eftar; ilrémprilonné les prinz:

saux Officiers & les Gardes de l'Onielé du Roy8eLieurenanngeneral decla Regenz

hifon d’vnéoquitisquifaiuant l’allufionde fonnomnéft
bon que pour la riuiere. S'iloftelesGouvernementsauxPrinceséc calle les Capitais

_ nes des Gardes, pour y mertre ou des Irdliens oùdespérfonnesdefa caballe, Sila

| Cuifine du Roÿayant manqué,lafietinedansie mefiné Palaisfumoicauec:plusde

| delices quecélléd'aucun Princede laetfe./S'ilalrc plyolaCour&5Parisd'raliens Fu,

| quigourmañdent infolemment &-lésBonrgeaiséabesCourtifans)$4lafairmedirde
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PF - Piombino, fiñon d'auoir des Places pour l'eftablifementd'vnePrincipauté, ayant



  

 

   

   

     irangéres de Rôme;lés fait efleuer dansiamanondu Kôyauec rrameucPTimAT 17
fang, &fous la conduitede celle quia eu l'honneur d’eftre Gouuernantedw
il atrouuévn nouueaugenredefupplice pour tirer lefang du peuple,fanoir

+ esParrifans&lesFufilliers, desdemons defguifez fous des apparences humaines. S'il

a donnéla graceàvnetroupe de flous & de coupeursdébources pours’enfairevne
compagnie d’affaffins, marchant par Paris en forme debataillonautourdefoncars
roffé ;commes'ilscondhiloientvn Empereur dans vn Charde Triomphe. Si laNo<

…Hleffen foulefepreffeà falporte pourentrer , & attend les mois entiers pour receuoir
 feulement vne œillade defonEminence. S’ilafaitdonner des Gardes à Madamoilelle,

_ & l'a tenuélong tempseaptiue dans fon logement des Tuileries. S'ila fait faire affronc
_ au Papefous le nom duRoy, afin d'empefcher la reftitution des vols que les Barbarins
. tontfaitautrefordefainé Pierre. S'il a traîtté auec tant d'indignité & fi fouuent le

+

 affér, maisdefchirer fes Arrefls; Et G aumilieu des criomphes du Roy fous voftre :

conduite, il afair enlewerlespluszelezdesMagiftrars; afin deternir l'efclat devoftre

gloire par certe action tyrannique, &c changerles acclamations publiques en des lar- Ê
U L «mes vniuerfelles. Sipar vnatrenratcontrel'Églife& fans exemple dans le pallé, ila

fait emprifonnér vn Étant Docteur desorbonne& celebre Predicareur, parce qu'il u ”

ON auoitparlétropatantageufementdel'authorité du Roy, fait prier Dieu pourfaMa=

OÙ jeté & pourlésnecefirezdel'Eftat. S’ilfairobferuer Monfcigneurle Ducd Orleans,
_  &letienrcommecaptif,decraintequ'ilaqu'ilne fe viennemettre à la tefte des Princes

mispourl:conferuation du Roy& la liberté defaperfonne facrée d'entrelesmainsde
ice Tyran. Toutes ces chofes & beaucoup d'autresque ic pañle fous filence, & que

. noustiendrions pour fabuleufesfi neus ne les voyons sànoftre grand regret, ne cau+ |

-_  erontpointd'eftennement dans l'cfprit des Royaumes eftrangers, ny desgencrations
k ._- futures. Onlescroira facilement apresauoirapptis qu'vn Sicilien, Moine, Mendiant, 1

î -_ Jacobin, aefté fait Vicereyen Catalogneà la place du Marcfchal de la Motte,du

$ Comte d'Harcourt,& du Prince de Conde, les Hercules de noftreSiecle, parcequ'il

!  -eftoir Frere Mazarin: Etqu'onl'a veudepuis pompeux & magnifique dansParis,dans-

4 vn luxedigne defanation, mettre lamain furiefein des plus belles Damesde laCours
fe pérfuadantquelesFrançoiles n'eftoientpe plus chaftes que les Italiennes. Apres

<ela,qui peut douterque {on deflein pour aples fuft autre que des'en faire Roy,apres

J'auoir conquisaueclefangdesPrinces François? Qui peut douter qu'il n’euftrefolu

-d'eftablir en France vne Monarchie plusbarbare& plus dure quecelledes Ottomans?

& apresauoir mislesPrinces& les Grands de l'Eftatcommeen capriuité & à Ja chaif | :

ne, difpoferdelavie& des facultez detous les Peuples, fclon fes humeurs capricieufess :
_ & le mouuementirregulier de fon imagination, ou pour mieux dire de fafureur?

Ea fuite de cesexcezil n'eft point neceflaire de parler de l'abondance prodigieufeFu
 defesricheffes, par fes larcins & fes voleries fur les Finances, nydesartificesbarbares

_ qu'ila inuentez pourlesamalfer. ILeft fuperflude direles millions qu'ila rauisfousla

couucrruredes Comprans,dontila remply les bourfes d'Amfterdam , tesbanques de

 Venile,& les Monts de PierédeRome, tantfons fon nom, quefousceluy de fescon-
fidents. Depuistrois anson nc fçait plus en Fiance s’il y a euautrefois despiftolesd'Ita-

… Ke; Celles d'Efpagne ne ont pas moins rares que les rofesenHyuer ; Et lon aurade
lapeine à croire, encote qu'il ne foitque trop vtay, parla depofition des #fmeins ocu-
Jaires, quelesnouucaux Louis d’or onteftéfondus & mis enlingots;pour eftrerranç

_ portezen Italie auec plus de facilité& moins de foupçon, dansdesballots de meubkes
_… & de marchandifes. HR ARLES ut a dE des ts

& Voila, Monfeigneur , vne partie delavie ;de la conduite, & de l’efpritdu Cardi-
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Parlement de Paris,le plus augufteSenat delVniuers. S'il Juy a fait non feulement | : à
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Mazarin, que l'on dit quevous aterilezde votreprote étion; cequenousne ee|

onspas, n'y ayant poinc d'apparence qu'vn Prince tel que vouseftes, quia

 

  

: foeupar fontrauail vnirfi parfaitement la fcience, la vertu auecla generofité: qui pra- û

tiquelesVertus Morales, Politiques ëc Chreftiennes auecvn ff parfait exemple: qui \

| s'eft acquis tant de gloire pat es viétoires,qu'il femble auoir enfeuely La es

{l :  Alexandres & des Celars, tombaft dans cétaueuglementeftrange, de vouloir volon-

||  tairementfaire perte de (on honneur & de fa confcience ,en fefaifant l'appuydel'en-

|| nemydefon Roy & defon Et. lugez, Monleigneur ce malheur artiuoit ce qu'on

__ diroitde vous, ce qu'on diroit denous ? Vous (çauezque nous ne fommes pas fans j

4 _enuieux & fans ialoux, qui fauorifez de quelques exemples nemanqueront pointde

ie publier que c’eft lefrui@ de noftre mauuaife education pour lesmœurs , & de noftre 4

|: doërine, non feulement ascommodante, mais dangereule pourla feuretédesRoys, À

he Vauthorité desMagiftrars , le reposdes Peuples,& l'integrité du commerce public.

| E Devous auffi, quelmoindreiugementen paurroit onfaire,finon quedegencrant se)

|: Re à voftro naiffance, & àla gloire de Ha race des Bourbons, vous voulez parvn caprice |

14 | inconceuable efficar de l'Huftoire la memoire de vosbellesaétions, pour vous tendre À

| complice & compagnondu plus vil & du plusinfame de tousles hommes? Ne fouffrez à

|donc point quele iugementquel'on doit faire de voftre conduite foit pluslong temps. |

[1 enfufpend,à voftrepropredetriment & à celuy de rant de mullions d’ames,qui patiflent

BR | fouscette vivlence ryrannique. Oftez àces Éftrangers& Ennemis de l’Eftac cettefol- il

LL leperfuañion& cedernier refuge quileur refte,que vous perdrezlaFrance & vous-mef-

|| mespourempefcher qu'ils n'ayentce qu'ils meritent. Souuenez vous de tant dege- 1

ll),  nereux exploicsenFlandres,en Allemagne, en Catalogne ;de tant de Batailles ga-

|:  gnées& de Villesforcées,&ne donnez paslieuaux Hiftoires Eftrangeres, quandles. Al

|| moftresparconfideration ne le voudroient pasfaire, dapprendre àlapoñlerité, que. ||}

1  ‘yousauezcouronnétant debelles a@ionsparla pluslafchede toutes celles, quipeu-

{| mentpartit d’yne perfonne de vofre condition: Et qu'apres auéir bien fait du malaw

.| Roy d'Efpagiie ,enle dépoüillantdefes Villes&de fes Prouinces , vousluyauezPR ©

 lareftiturion au centuple ,ea tournant laforce de vos armescontrela France, afinde il

Jaluyliurerentre les mains, parladefelation que vous ymedicez, & quevouscom-. |}

àmencezauecce malheureux;Qui voyantqu'il n'y:a plus de lieu pouriesvols,nyde {|

… fcureté pour fa perfonne ‘veut la perdre auant quede partir;ou s’iln’enpeut efchapec

Et aparla mort, dreffer vn Maufolée àfescendres, desruinesde Paris,& du reftede.

    

  

     

  

 
  
 

l'E LR Outer, Monfeigneur, quittezeérinfolent auecfes pretentions barbares & ctimis

||: RES _ mélles! Traittezcecerueaudefmontéenhabitancdes Petites Maifons! Riez-vousdes: ÿ

Lt  fiméesdecerte bile quiluy infpirent des refueries fiextrauagantes& fipernicieufes!

_Nl  Saififlez vousdecétEnnemydu Roy,& pefte de fon Eftat, &leconduitantcapuifau

l'E derriere de voftre carroffe,quoy qu'ilne merite pascét honneur, venez à Parisache-

| || uer fon procez auecces vertueux&fages Seuateurs, & luy faire fouffrir & à tous.fes.

D Er adheran$,lesinftespeinesdeuës leurs demerites,pourvnexemple eternelauxEftran-

| ||  gers, auxorgueilleux,&auxmauuais François. C’elt par vne aétien filoüable;i ge.

fl nereufe & fifainête,quevous merirerezles faueursduCiel, la gloire d'vnPrincedu:,

2 | fang Royal,lesloüanges de toutesles Nations, lesbenediétionsde route lEglite, les.

U congratulationsdetoutela France ,auec les prieresde toutenoftre Congregation,&€.

EI |

tniements  



 

“
\

È
E
S

 
 

 
 
 



 
 



 

   

&

 
L71
.
44

:
E

Ce 
 

7
2

,
2T
é
l

a
n
n
e
e
desmnt
L
e
e

Maire
ps

_
p
r
e

|

E
T

un
D

v

 
 

P
T
T

L
e

rÀ C
A
a
e
A

fe

 

Aue

       

LS
ENU
N
R
O

\

K
[+

L\
AL

À
LÀ
a
"
L
A

R
E
S

>
B
R

PA
€

en
PA

ea
à

p
|

 
 

arsere

 
O
N
E

C
U
T

P
Tdaté

L
E
E
G
S

M
E
N

T
R

”
N
a

4

FrPa\
Ps)
à

D
S
A

   

P
N
R

 
 
 

   



 

 


